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que d’'vne fois, & plus qu’en vn lieu. Cela va fort
bien, {i vous [30] n’auiés iamais faim finon au téps
que ces oifeaux fe trouuent en ces Ifles, & fi lors
mefme vous eftiez proches d’eux. Car {i vous en
eftes a cinquante, ou foixante lieués, que ferez vous?

Pour reuenir 2 mon propos, il n’y a point de diffi-
culté de rencotrer vn bon endroit en vne chofe. Vn
bon & bel haure: des belles prairies, vn {ol bien fe-
cond; vne colline de bel afpect, vne agreable riuiere,
ou ruiffeau, &c. Mais lotir vne place, ol toutes les
qualitez defirables vniment fe r’affemblent, ce n’eft
pas la bonne fortune d’vn homme prattiquant, dit
tres bien Ariftote; ains le project & idee d’vn fage-
ment enquerdt: car en fin en la practique, le bo fort
& perfedtion d’vne place, come d’vn homme, ce n'eft
pas que rien ne manque, ains que rien d'effentiel, &
principal ne manque. [31] C’eft ce qui m’a fait dire,
que le tout confideré, le prenant tant pour tant, i'ef-
time que les terres de 1a, vaudroyent celles d’icy,
quand elles {eroyent bien cultiuees: mais nous vou-
drions, que 1a tout fuft en vn petit deftroit: ce que
mefmes nous ne trouuons pas icy en vn bien ample
Royaume, apres {i long temps de cultiuage.

En plufieurs endroits nous auons trouué de la
vigne, & des lambruches meures en leur téps. Ce
n’eftoit point le meilleur terroir olt nous les trouuids:
c’eftoit quafi fable, & grauier, séblable a celuy de
Bourdeaux. Il y en a beaucoup a la riuiere S. Iean
a 46. d’eleuation, 12 void on auffi plufieurs noyers &
coudriers, & fi le fods de terre n’y eft guiere bo. On
ne trouue point autre forte d’arbres fruictiers en
tout ce pais, ouy bi€ toute efpece de fauuageons, &
foreftiers, comme [32] chefnes, heftres, charmes, peu-



